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TRIBUNES
Expression libre des groupes politiques  

du Conseil municipal

La politique sociale de l’habitat, la violence dans les quartiers,

Aujourd’hui, la question de fond qu’il faut se poser est  : quel est le sens  
de la politique sociale  ? Est-ce de la rénovation et de la construction  
de logements sociaux  ? A-t-on- oublié la valeur de l’Homme  ? De mettre 
l’homme au centre du jeu politique, c’est-à-dire des valeurs humanistes 
qui doivent nous animer.

La France a eu une politique sociale qui fut nécessaire, nécessaire, parce 
que la période migratoire de l’époque, répondait à un appel économique, 
à un besoin de reconstruction de la France, à une nécessité de production 

vives de la nation. Il fallait repeupler la France. 

Or, aujourd’hui, force est de constater que cette construction a fait 
appel à un peuple venant des colonies pour participer à la constitution /  
au développement de la Grande France. Ces premières générations venant 
de territoires français n’avaient pas encore totalement l’indépendance  
et donc, des Français issus de la colonisation. Ils étaient et sont pleinement 

L’histoire reste têtue... ils ont peuplé la France et participé à la construction 
de la nation. Des nouvelles générations sont arrivées. Ils ont fait des enfants. 
Ces enfants sont dans ces villes, qui représentent et qui concentrent les 
maux d’une partie de la classe politique. Ces enfants français sont indexés 
et responsables, pour beaucoup de politiciens, du déclin français.

Finalement, les quartiers représentent la gangrène de notre société selon 

Il y a une paupérisation, une violence adolescente conjuguée à de  
la prostitution juvénile dans nos quartiers. C’est e�ectivement un taux  
de chômage fort, un taux de famille monoparental important avec un quart 
des habitants aux revenus de solidarité active «  RSA  ». Il est essentiel 
d’adopter une perspective objective pour évaluer l’impact des actions 
passées des hommes politiques. Souvent, ces actions se traduisent  

 
de l’électorat, des conséquences dont ils évitent fréquemment de  
se porter responsables.

Alors, la déception est là. Cette déception est marquée par l’abstention  
à chaque échéance électorale.

Villiers-le-Bel n’échappe pas cette situation. Vous devez prendre la 
place qu’il convient, pour changer et assumer une nouvelle orientation  
des politiques publiques dans notre ville.

La République c’est vous. La République, c’est Nous tous. Il faut se mobiliser  
pour ne pas subir.

Je vous invite à devenir force de proposition et d’actions.

On peut construire la République sur l’Égalité des valeurs et à une Égalité 
de traitement au regard des besoins territoriaux. Je crois à l’Humanisme 
et à la Fraternité. 

L’avenir de notre ville, c’est la raison de mon engagement politique.

Sori DEMBÉLÉ

Un budget 2024 engagé, pour l’avenir de Villiers-le-Bel  !

 
et sur le budget des administrations partout en France, et au regard  
des futures coupes budgétaires annoncées par le gouvernement, continuer 
à gérer le budget de Villiers-le-Bel de façon responsable et équilibrée est, 
à nos yeux, un impératif. 

C’est un travail indispensable, appelant un véritable e�ort de programmation 
et de gestion des dépenses et des recettes, à la fois pour continuer à répondre 
aux besoins des Beauvillésois, et pour sécuriser les grands investissements 
dont notre ville a besoin pour préparer l’avenir.

Fidèles à nos engagements envers les Beauvillésois, nous gardons donc le cap.  
Le budget 2024, voté par le Conseil municipal, c’est avant tout  : 

•  Un budget engagé pour la réussite éducative et professionnelle des jeunes 
beauvillésois, avec près de 11 millions d’euros consacrés à l’Éducation, 

 :  
cette année, nous lançons d’ailleurs la création d’une cour oasis, c’est-à-dire  
une cour de récréation plus boisée, à l’école de la Cerisaie (350  000  €)  
et la construction du tout nouveau groupe scolaire Maurice Bonnard  
(près de 2 millions d’euros en 2024).

•  Un budget qui continue à rénover notre ville pour améliorer le cadre de vie 
des habitants, avec notamment la construction du gymnase Didier Vaillant 
(environ 7 millions d’euros), d’un nouveau conservatoire (335  457  € en 2024) 
ou encore de nouveaux locaux pour le CCAS et la police municipale (près 
de 3 millions d’euros).

•  Un budget de la convivialité, qui reconduit les grands moments festifs, 
sportifs et culturels rythmant la vie de notre commune (Fête du sport, 
Fête de la Ville, marchés de Noël, quartiers d’été, grands évènements 
associatifs)  
de confort à l’espace Marcel Pagnol (600  000  €) ou encore une étude  
en vue de créer une salle des évènements familiaux (30  000  €). 

•    reilucitrap ne tiovérp iuq ,selbarénluv sulp sel ceva étiradilos al ed tegdub nU
cette année la co-construction avec les habitants d’un projet de Maison 
des Femmes, lieu dédié à l’égalité femmes/hommes et à la lutte contre 
les violences faites aux femmes. 

Oui, ce budget 2024 en est la preuve, nos engagements se traduisent  
par des actions et des moyens concrets pour faire de Villiers-le-Bel une ville  
de la réussite, de la solidarité, plus agréable à vivre et plus conviviale. 

Les élus de la majorité municipale  
«  Villiers-le-Bel pour tous  »

Sori Dembélé,
Conseiller municipal, Conseiller communautaireVilliers-le-Bel pour tous


